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Biographie de l’auteur


 

 

Pierre-Jules Théophile Gautier naît le 30 août 1811 à Tarbes. Il est issu d’un milieu modeste avec un père artisan et une mère fonctionnaire. Il a deux sœurs : Émilie, née en 1817, et Zoé, née en 1820.

En janvier 1822, il entre au collège royal Louis-le-Grand, mais il a du mal à supporter l’internat. Il continue donc ses études au collège Charlemagne, en tant qu’externe. Là, il se lie d’amitié avec Gérard Labrunie, qui prend plus tard le nom de Gérard de Nerval.

Gautier, qui peint depuis quelques années, obtient de pouvoir suivre les cours de peinture à l’atelier de Louis Rioult, parallèlement à son année de philosophie (l’équivalent de l’année de Terminale). Mais il est découragé par des progrès trop lents et une myopie qui l’handicape sérieusement. Il délaisse donc la peinture en faveur de la poésie.

Gautier publie son premier recueil de poésie en juillet 1829. Grâce à Nerval, il rencontre Victor Hugo, qu’il considère comme un maître.

En 1830, il rejoint le groupe du « Petit Cénacle » qui réunit des artistes, des architectes, des peintres et des écrivains. En font partie entre autres Gérard de Nerval, Philotée O’Nelly, Célestin Nanteuil, Pétrus Borel.

Le 4 mai 1831, il fait publier « La Cafetière », sa première nouvelle fantastique.

Entre 1832 et 1834, il fait paraître « Albertus ou l’Âme et le Péché » chez Paulin, puis Les Jeunes-France, romans goguenards. En 1934, il loue un petit deux-pièces dans l’impasse du Doyenné, juste en face de l’appartement du peintre Camille Rogier. Il voit aussi souvent Gérard de Nerval et Arsène Houssaye. Ce second groupe composé de peintres et d’écrivains est plus tard nommé « Bohème du Doyenné ». Cette époque de sa vie est décrite par Gautier comme un temps de bonheur, d’espoir, de labeur enthousiaste. Son second récit fantastique « Omphale » paraît en février.

En 1834, Gautier s’éprend de la « Cydalise », une jeune fille qui fréquente le groupe de la Bohème et qui meurt en 1836. Il s’éprend à peu près en même temps, de manière plus durable, bien que discontinue, de Vitorine. En février 1836, il noue une liaison avec Eugénie Fort, dont il a un fils en novembre, qu’il finit sous la contrainte par reconnaître.

En 1835, il fait publier Mademoiselle de Maupin, « La Morte amoureuse », et son article intitulé « Contes d’Hoffmann » en 1836. Il effectue son premier voyage en Belgique et en Hollande avec Nerval, dont il rapporte un récit, « Un tour en Belgique », qui est publié dans la revue que vient de fonder Balzac, La Chronique de Paris.

Il devient critique dramatique pour La Presse, dirigé par le publiciste Émile de Girardin, en août 1836. Il vit cela comme une servitude, qui dure jusqu’en 1855, mais cela lui permet d’acquérir une assurance financière.

En 1840, il rencontre Carlotta Grisi, danseuse, dont il tombe durablement amoureux. Il écrit pour elle le ballet Giselle. La même année, il part avec Eugène Piot en Espagne. Il en rapporte des écrits qui paraissent dans La Presse et la Revue de Paris.

L’année 1843-44, il noue une liaison avec la sœur aînée de Carlotta, Ernesta Grisi, cantatrice. De leur union naissent deux filles : Judith, en 1845, et Estelle, en 1847. Au cours de ces années, il fait paraître « Le Roi Candaule » et Les Grotesques.

En 1845, il réalise la première étape du rêve oriental en partant en Algérie avec Noël Parfait, avec qui il travaille à La Presse. En novembre, il rencontre Baudelaire à l’hôtel Pimodan où il fait l’expérience du haschisch. En 1846, il voyage en Belgique, en Hollande, en Angleterre et en Espagne.

En 1849, il commence une nouvelle liaison avec Marie Mattei, une femme qu’il rencontre à Londres. En 1850, elle le rejoint en Italie, où il voyage avec Louis de Cormenin. Il rend compte d’une partie de son séjour dans La Presse à partir de septembre 1850.
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